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Merci à D. Mouchel, notre valeureux auteur des bulletins. 

Société d’archéologie et d’histoire du département de la Manche Section de Granville 

Bulletin N°2, 25 mars 2016 

ASSEMBLEE GENERALE 24 février 2016 

Accueil 

Daniel Mouchel, président, accueille l’assistance et la remercie de sa présence, salue la présence de M. David 
Letort, conseiller municipal délégué à la culture et au patrimoine, de Messieurs Georges Bottin président de 
la SAHM, Marc-Alphonse Forget trésorier de la SAHM, J.-M. Pouilhe président de Saint Pair VIVUM. Mme 
Deniau, Maire-adjoint à la culture est excusée. 

Est évoquée la mémoire des membres de notre section, Madame et Monsieur Rapilly décédés depuis notre 
dernière assemblée générale, couple fidèle de longue date à nos activités. 

M. Letort, conseiller municipal interviendra au cours de cette assemblée. En clôture de l’assemblée générale, 
M. Bottin évoquera L’histoire de la Société et de ses publications, 

Remerciements Des remerciements sont adressés à la Municipalité de Granville pour le soutien matériel 
constant qu’elle nous apporte, l’intérêt qu’elle manifeste pour nos différentes activités et la mise à disposition 
de la salle Santorin tout au long de l’année ; au travail régulier des membres du Conseil d’administration, à 
l’équipe resserrée qui assume tout le travail de secrétariat ; aux médias locaux, Ouest-France, la Manche Libre, 
La Gazette de la Manche et à l’Office du Tourisme de Granville ; au personnel de l’Agora pour l’accueil, la 
compétence technique apportés. 

Depuis la dernière assemblée générale, le conseil d’administration s’est réuni trois fois, a publié cinq bulletins 
d’information ; fin 2015, 106 cotisations étaient enregistrées ; nous participons régulièrement aux instances 
de la SAHM-Fédération comprenant trois sections ; Mme Paul, vice-présidente de la section fait parie du 
comité de lecture de la Revue de la Manche. 

29 membres sont présents : M. et Mme Georges Arabert, M. et Mme Michel Aumont, Mme Françoise Babin 
de Lignac, M. et Mme Anne Cahierre, M. et Mme Marc De Vlieger, Mme Raymonde François, Mme Jeanine 
Gaudefroy et M. Néel, M. Jacky Guihneuf, M. et Mme Louis Isaac, Mme Pierrette Julienne, Mme Monique 
Lawniczack, M. Bernard Masurel, Mme Antoinette Maurin, M. et Mme Daniel Mouchel, Mme Véronique 
Mourtada, M. et Mme Michel Normand, M. et Mme Dominique Paul, M. et Mme Louis Sénoville, Mme 
Bernadette Repingon, Mme Huguette Travert. 

36 membres sont excusés avec procuration : M. et Mme Bernard Bourget, Mme Annick Bozec, M. et Mme 
Jacques Bréon, M. Michel Davy, M. Alain de Fouchier, M. Vincent Delamare, M. et Mme Christophe Delon, 
M. Yves Dodeman, M. Michel Suau de la Croix, Mme André Carrabé, Mme Florence Grandet, M. et Mme 
Jacques Gressent, M. et Mme Jean Hervet, M. Pierre Le Coupé Grainville, M. et Mme François Le Mière, 
Mme Monique Le Pelley Fonteny, M. Victor Lehodey, Mme Danièle Letenneur, M. Christian Letondeur, M. 
et Mme Raoul Lévêque, Mme Jacqueline Luneau, Mme Monique Marion, M. et Mme Gérard Ménard, M. et 
Mme Joël Péris, M. Pierre Pestour, M. et Mme Christian Rault, M. Roger Roulland, M. et Mme François 
Simon, Mme Marie-Louise Sinsoilliez, M. et Mme Candide Snozzi, M. et Mme André Thomelin, M. et Mme 
Jan Van Torhoudt, M. Jacques Vromant. 

  



RAPPORT D’ACTIVITE 2015 (Présentation Mme Annick Paul, vice-présidente) 

Conférences Onze conférences ont été tenues. 

2015 - 3 février, M. Yves Loir, historien autodidacte Souveraineté française et « interférences américaines 
dans la Manche en 1944 ». Projet souvent nommé A.M.G.O.T. en Normandie. - 25 février : Le boulet de 
Pierrier. Partant de sa découverte d’un petit projectile bien conservé dans la vase près de la jetée François 1er, 
François Marette réussira, partant des caractéristiques du projectile, à déduire qu’il fut tiré par une petite 
artillerie embarquée, canons en bronze appelés pierriers, probablement en 1793 lors de l’attaque des Vendéens 
à Granville. - 9 mars. Les chemins de Saint Michel et du pays granvillais présenté par Vincent Juhel, historien 
et doctorant en histoire de l'art, dans le cadre d'un partenariat avec la société des Amis les chemins de Saint 
Michel. - 31 mars, Patrice Decencière administrateur du Musée national de la marine, directeur de publication 
de la revue Neptunia a décrit Le combat naval entre escadres aux 18e et 19e siècles. - 28 avril, Michel Dorenlor 
professeur honoraire de lettres a évoqué La vie de Victor Hugo à Guernesey de 1855 à 1870, période féconde 
pour l’écrivain. - 19 mai Madame Onraet, membre de l'association des descendants de capitaine corsaire de 
Saint-Malo a évoqué le sort des prisonniers de guerre Français en Angleterre de 1793 à 1814, prisonniers dans 
des conditions très variables dont les plus mal lotis étaient logés sur des pontons de sinistre mémoire. - le 16 
juin, Jacky Desquennes professeur honoraire évoquait Un combat de la guerre de Sécession : la bataille de 
Cherbourg (19 juin 1864), l’affrontement du navire nordiste Kearsarge et du corsaire sudiste Alabama. - 22 
septembre conférence de Mr Jean-Marie Balllu, ancien directeur des Eaux et forêts, Bois de marine, d'hier aux 
reconstitutions d'aujourd'hui dont celle de la prestigieuse Hermione. Conférence dans le cadre du partenariat 
avec l'association des Amis du musée national de la Marine. - 20 octobre La côte des havres à l'abri des sables 
volages ? Ce sujet traité par Madame Suzanne Noël doctorante en histoire à l'université de Caen, montre 
comment, de 1650 à 1900, les habitants de la côte ouest du Cotentin ont résisté et se sont adaptés aux invasions 
de la mer. - 17 novembre Jérôme Hallais doctorant en histoire au CRHQ de Caen s’interroge : La Grande 
Guerre un moment de brassage social et régional ? L’exemple des Poilus de la Manche. Etude à travers 
l’exemple des 30 000 mobilisés de la subdivision de Granville. - 8 décembre Anne de Bretagne et le 
rattachement de la Bretagne à la France à la fin du Moyen Âge. Entre mythe et réalité, quel a été le rôle de la 
duchesse pendant cette période ? Conférence d’Annick Paul, vice-présidente de notre section. Sorties Trois 
sorties ont été proposées. - 12 mai, Coutances au fil des rues, avec guide conférencier agréé du Pays d’art et 
d’histoire du Coutançais, cathédrale, quartier Saint-Pierre, rue Quesnel-Morinière bordée d’hôtels particuliers 
des 17e et 18e siècles, jardin des plantes. - 25 juin une journée à Bayeux. Tapisserie de la reine Mathilde, 
visite commentée de la cathédrale, du quartier des chanoines et du centre-ville avec ses beaux hôtels 
particuliers. du musée du Baron- Gérard, admirablement restauré en 2013 ; ce musée comporte des œuvres 
d'art de toutes les époques rassemblées au 19e siècle par le collectionneur Arcis de Caumont ainsi que plusieurs 
salles consacrées à l'art de la dentelle et du point d' Alençon. - 6 octobre, visite commentée de l'exposition du 
Musée d’art moderne Richard Anacréon 1715-2015 Granville-Monaco, Rêver l'histoire. L’exposition rappelle 
que la Monaco du Nord n'a pas seulement une analogie géographique avec le célèbre rocher mais aussi un lien 
historique depuis le mariage d'une Grimaldi avec Jacques de Matignon gouverneur de Granville au début du 
18e siècle. Union rappelée lors de la visite du prince Albert de Monaco en juin. Autres activités Participation 
au 50e Congrès des Sociétés historiques et archéologiques de Normandie, Eduquer et instruire en Normandie 
du 14 au 17 octobre à Saint-Lô. Michel Normand vice-président de notre section présentait La notion de 
communauté éducative. 

Rapport moral (Daniel Mouchel, président) 

Nous sommes favorables à l’établissement de partenariats avec des sociétés ou associations présentant des 
affinités avec notre structure. C’est le cas avec l’Association des Amis du Musée National de la Marine grâce 
à Daniel Lesguilliers administrateur de cette association, trois conférences très appréciées ont déjà été tenues 
à Granville ; avec le Pôle pluridisciplinaire « Espaces maritimes, sociétés littorales et interfaces portuaires » 
La Nef normande, structure de l’Université de Caen. Ebauches de partenariat avec la Société d’Histoire et 
d’Archéologie de l’Arrondissement de Saint-Malo et l’association Les Chemins de saint Michel, peut être 
avec la nouvelle association Art sous les clochers. 



- Présence de notre section dans la vie de la Cité : Granville, Pays de l’Estran (recherche du label Pays d’art 
et d’histoire ; Festival Les Voiles de Travail ; Forum des Associations granvillaises ; visites commentées des 
quartiers Saint-Paul et de Hérel ; interventions à l’école Saint-Paul : connaissance du patrimoine bâti ; 
manifestation du Téléthon. 

- Le groupe de travail dit « balnéaire » étudiant le littoral granvillais, créé en 2000 au sein de notre Société 
sous l’égide de Madame Chartrain a cessé ses activités, des connaissances ont été acquises :. Mme Privez est 
coauteur du Tome II de L’histoire de Saint-Pair-sur-Mer, paru en 2015, intitulé Après la naissance de 
Granville. Pour Granville, la publication de l’ouvrage Granville un siècle de rêves de la Restauration à l’Art 
Déco de Françoise Mouchel, annoncée en 2015, pour raison de financement, n’a malheureusement pas abouti, 
Position de notre section sur le patrimoine bâti de Granville Nous restons attentifs à la préservation du 
patrimoine bâti, comme nous l’étions sur l’église Saint-Paul, en tant que membre consultatif de la Commission 
extra-municipale sur le devenir de Saint-Paul ; de même, conformément aux statuts de notre Société est notre 
préoccupation sur le devenir du bâtiment Bazeilles du 18e siècle, inscrit en 1987 à l’inventaire supplémentaire 
des monuments historiques Mener une étude historique du bâtiment, la publier, afin de renforcer son insertion 
dans le patrimoine granvillais serait un moyen d’action. « le meilleur garant ne restera-t-il pas l’architecte des 
bâtiments de France qui évaluera si un projet est viable ou non ? » 

PROJETS 2016 

Conférences Onze conférences ont été programmées en 2016. 

Conférences tenues début 2016 - mardi 2 février, Madame Françoise Laty, Directrice du Pays d’art et 
d’histoire du Coutançais, a présenté Coutances : les substrats d’une ville de la Reconstruction. Après la 
destruction quasi totale du centre ancien autour de la cathédrale en 1944, l’architecte Louis Arretche a utilisé 
le substrat médiévalo-moderne comme base de son plan de reconstruction et d’aménagement, respectant la 
silhouette remarquable du site. Ainsi la structure pyramidale admirée depuis des siècles par les visiteurs 
perdure. Le premier monument de Coutances n’est-il pas le site de la ville pris dans son ensemble ? . 

- 24 février, lors de l’assemblée générale de notre section, Georges Bottin a évoqué l’histoire de notre Société 
et de ses publications au cours des 180 années de son existence. 

- 15 mars Nicolas Buat, archiviste paléographe, conservateur en chef aux Archives de Paris, auteur récent d’un 
essai John Law, la dette ou comment s’en débarrasser, proposait la conférence John LAW, le génie de 1716. 
Visionnaire, doué pour le calcul des probabilités, novateur, il peut être considéré comme le premier banquier 
central de l’histoire de France. Malgré la banqueroute de 1720, son œuvre est actuellement définitivement 
réhabilitée. Il est vrai que dette et déficit budgétaire semblent rester d’actualité. 

Conférences à venir 

- mardi 5 avril, Les morutiers vus par les artistes, un autre regard, par Florence Grandet, professeur d’histoire-
géographie au collège Malraux, membre de la SAHM, « Aperçu de la vision que les artistes du XIXe et du 
XXe siècles ont donné de l’activité morutière, en littérature, au cinéma ou dans les objets du quotidien » 
Florence Grandet. Conférencière appréciée lors des Voiles de Travail et auteur d’un mémoire de Maîtrise, Le 
Port de Granville au 19e siècle (1820-1914), - Université de Nantes, département Histoire 1985-1986. 

- mardi 10 mai, M. Léonor de Mons présentera Les blasons du grand baillage de Cotentin, pour une période 
allant de la seconde moitié du XIIe siècle à 1790, sur un territoire correspondant essentiellement à l’actuel 
département de la Manche. Spécialiste de l’Ancien Régime et des familles nobles du Cotentin auxquelles il a 
consacré une longue étude, M. Léonor de Mons évoquera sous l’angle de l’héraldique ces familles du grand 
baillage de Cotentin avant la Révolution. Il traitera d’abord des sources héraldiques, puis des caractéristiques 
générales de ces blasons et enfin des principaux types d’armoiries rencontrées, au travers d’une série de 
représentations graphiques. 



- mardi 14 juin, Mme Annick Magon de Saint-Hélier, présidente de la Société d’histoire et d’archéologie de 
l’arrondissement de Saint-Malo, (SHAASM), présentera Le commerce interlope. Conférence organisée dans 
le cadre du partenariat avec l’Association des Amis du Musée national de la Marine 

- mardi 28 juin, salle de Hérel à 20 heures, Histoires du Tour, histoire de France, par M. Jacky Desquennes, 
agrégé d’histoire, professeur honoraire. « Au début du mois de juillet prochain, le Tour de France prendra le 
départ devant le Mont-Saint-Michel. Sa présence en Normandie offre l'occasion de s'interroger sur la façon 
dont un tel événement sportif constitue un bon révélateur de l'histoire de la société française depuis plus d'un 
siècle (passage d'une société industrielle à une société de consommation puis à une société de la 
communication ; transformation du contexte politique européen ; développement de nouveaux médias de 
masse). L'ensemble permet de comprendre comment une telle épreuve, fondée sur des références culturelles 
propres, et inscrite de ce fait dans notre patrimoine, entre aujourd'hui en tension avec la mondialisation du 
sport cycliste ». Jacky Desquesnes. Cette conférence, sera intégrée à la programmation des événements en lien 
avec l’accueil du Tour de France à Granville (3 et 4 juillet) prévus par le pôle Tourisme et communication –
Ville de Granville-, intégrée également au Projet départemental Grand Départ. 

- dimanche 4 septembre, Forum des associations granvillaises. 

- samedi 10 et dimanche 11 septembre, session à Granville, salle de Hérel, du Cercle de Généalogie de la 
Manche (CG50), participation de la SAHM, section de Granville. 

- mardi 13 septembre, Patois et français régional dans l’œuvre de Rémy de GOURMONT par M. Christian 
BUAT. Ancien professeur de lettres au Lycée de Coutances, M. BUAT, spécialiste reconnu de Rémy de 
Gourmont a créé le site des Amateurs de GOURMONT : www.remydegourmont.org ; il est l’auteur de 
nombreux articles et interventions, entre autres lors des colloques de Cerisy-la-Salle, sur cet écrivain souvent 
méconnu. Un accompagnateur du conférencier lira des textes de Rémy de Gourmontun 

- un vendredi M. Désiré dit Gosset, conservateur principal du patrimoine, La Médiathèque de l’architecture et 
du patrimoine de la ville de Paris. M. Désiré dit Gosset directeur de cette médiathèque. Date à fixer. 

- Deux derniers intervenants supplémentaires sont prévus au cours de l’automne pour clore l’année 2016 dont, 
si possible, un archéologue. 

Sorties 

Le programme n’est pas encore finalisé Sont en préparation une journée à Saint-Aubin du Cormier en lien 
avec les Marches de Bretagne. Visite guidée du site Alauna sous l’égide de la SAHM-Valognes (Stéphane 
Laisné, président). Sortie autour de Genêts et de l’écomusée de Vains. Avranches : Scriptorial et exposition 
Le Goût de l’Egypte 

VIE DE LA SOCIETE 

Colloques, Congrès 

- les 21 et 22 mai, le Cercle de généalogie et d’histoire locale de Coutances et du Cotentin organise un colloque 
La Révolution à Coutances et dans le département de la Manche. Appel à communication disponible 

12 – 15 octobre 2016, Lisieux .51e Congrès des Sociétés historiques et archéologiques de Normandie. 
Evénements contestataires et mobilisations collectives en Normandie. Du Moyen Âge au XXIe siècle 

Election du conseil d’administration 

Monsieur Michel Aumont présente sa candidature au conseil d’administration ; les neuf membres actuels se 
représentant, un vote à main levée de l’assemblée ratifie à l’unanimité la nouvelle composition du conseil 
d’administration. Il est à remarquer que les fonctions attribuées aux membres du conseil sont celles en cours 



jusqu’à cette assemblée générale du 24 février. Un prochain conseil d’administration examinera une éventuelle 
modification de l’attribution de ces fonctions (les fonctions de secrétaire et de trésorier-adjoint ne sont pas 
attribuées). Nous exprimons notre satisfaction de l’entrée de Michel Aumont dans le conseil d’administration. 

Président: Daniel Mouchel, Vice-Présidente Mme Annick Paul, Vice-Président Michel Normand, Trésorier 
Louis Isaac, Secrétaire-adjointe Mme Huguette Travert, Archiviste-bibliothécaire Mme Anne Cahierre 
Conseillère historique, Michèle Chartrain, Membres : Michel Aumont François Marette, Christian Rault. 

Intervention de M. Letort, conseiller municipal délégué au patrimoine et à la culture 

Comme l’année dernière, M. Letort rappelle que, dans le contexte actuel, en particulier celui d’une baisse des 
dotations, il était nécessaire de réexaminer l’état du patrimoine bâti de la ville et de se séparer de certains 
immeubles n’ayant pas de valeur patrimoniale particulière. Tout projet ou nouvelle affectation concernant le 
bâtiment Bazeilles inscrit en 1987 à l’inventaire supplémentaire des monuments historiques ne devra pas 
modifier son aspect extérieur, le meilleur garant restera l’architecte des bâtiments de France qui évaluera si le 
projet est viable ou non. M. Letort attire à nouveau l’attention sur de nombreuses informations qui ont circulé, 
parfois inexactes ou fantaisistes. Quelques dates portant à commémoration nous ont été rappelées, entre autres, 
1066 et la conquête de l’Angleterre par Guillaume, 1856, Victor Hugo et les Travailleurs de la Mer, publication 
à Hauteville House. Invitation des historiens à travailler sur ces sujets ? 

Conférence de M. Georges Bottin, président de la SAHM 

Histoire de la Société et de ses publications. Société fondée en 1835 Nous regrettons de ne pouvoir transmettre 
de compte rendu de cette riche intervention. L’objet de la Société, les personnalités et les publications tout au 
long de ses 180 années d’existence étaient la trame de cette conférence. Merci au président Georges Bottin. 

Le président clôt ainsi cette assemblée générale et appelle les participants à se réunir autour du verre 

Contact SAHM-Granville Daniel Mouchel, président, 4 place du Parvis Saint-Paul 50400 Granville Tél. : 02 
33 50 64 22 daniel.mouchel@wanadoo.fr 

Comptes rendus N°2-2016 Anne de Bretagne et le rattachement de la Bretagne à la France Conférence de 
Madame Annick Paul, 8 décembre 2015 Peu de souveraines ont suscité autant de mythes que Anne de 
Bretagne (1477-1504), duchesse et deux fois reine de France. Mythe politique, Le nom de la duchesse est lié 
au rattachement de la Bretagne à la France, alors que le duché n'a été intégré au royaume que sous François 
1er en 1532, soit 18 ans après la mort d'Anne. De son vivant, le récit des événements politiques montre qu'elle 
les a subis plus qu'elle ne les a suscités. Rappelons brièvement ces faits, Quand Anne naît à Nantes en 1477, 
son père François II, vassal du roi de France règne en toute indépendance sur le dernier grand fief du royaume, 
malgré l'hostilité du roi Louis XI qui veut intégrer la Bretagne au royaume de France unifié. Hostilité qui se 
transforme en guerre après la mort du roi sous Anne de Beaujeu régente du royaume pendant la minorité de 
son frère Charles VIII. L'armée bretonne est écrasée à Saint-Aubin du Cormier (juillet1488), François II meurt 
peu après. Orpheline à 11ans en pleine guerre, entourée de grands seigneurs qui convoitent sa main et son 
duché, elle se débat comme elle peut et doit accepter le mariage avec Charles VIII à l'approche des ses 15 ans, 
mais le contrat de mariage lui ôte tout droit sur son duché et stipule qu'en cas de veuvage elle ne peut se 
remarier qu'avec le successeur du roi. Elle se retrouve veuve à 21 ans après la mort accidentelle de Charles 
VIII et après avoir vu mourir ses cinq enfants. A 22 ans, elle se remarie avec Louis XII après que ce dernier 
eut fait annuler par le pape son mariage avec Jeanne de France fille de Louis XI, infirme et contrefaite épousée 
jadis sous la contrainte. Quinze années de mariage pendant lesquelles elle reprend la gouvernance de son 
duché et fait en 1505 un tour de Bretagne qui lui vaut une grande popularité. Mais elle n'a que deux filles et 
doit accepter contre son gré que sa fille Claude épouse François d’Angoulême neveu de Louis XII et 
prétendant au trône de France, le futur François 1er. Anne meurt à ce moment suivie de près par son mari 
Louis XII. François 1er obtient de sa jeune épouse la donation de son duché et le droit d'en disposer «comme 
de sa propre chose» Après la mort de Claude, François 1er fait couronner son fils le dauphin sous le nom de 
François III duc de Bretagne à Rennes. Le futur roi étant en même temps duc de Bretagne on voit que s'en est 
fait de l'indépendance du duché. Très habilement François 1er s'entend avec les États de Bretagne qui 



demandent le rattachement du duché à la France. Ce rattachement assure la paix tout en sauvegardant les 
privilèges de la Bretagne. Privilèges financiers surtout : les États ayant le droit de discuter avec le roi du 
montant de l’impôt. L’état d'union est publié à Nantes en août 1532, le dauphin duc étant mort en 1536, le 
titre de duc de Bretagne s'éteint avec lui. Avec le nouveau dauphin Henri, futur Henri II, la Bretagne n'est plus 
qu'une province du royaume. Autres mythes : ceux qui concernent la personnalité de la duchesse. Mythes 
véhiculés par des contes ou des chansons : « c’était Anne de Bretagne duchesse en sabot » qui donnent l'image 
fausse d'une duchesse proche du peuple. En réalité Anne est une princesse élevée dans la cour fastueuse de 
son père François, très pieuse elle multiplie les offrandes et les dons aux sanctuaires et communautés qui sont 
pour elle des intercesseurs auprès de Dieu. Mais cette piété n’empêche pas le luxe et le raffinement. Luxe du 
vêtement: les inventaires font état d'un grand nombre de vêtements, de la richesse d'une garde-robe ou 
abondent fourrures de prix et bijoux. Luxe des châteaux : ses deux maris font embellir pour elle les châteaux 
où elle réside le plus souvent : Amboise avec Charles VIII, Blois avec Louis XII. Choquée par la grossièreté 
des mœurs de la cour surtout masculine, la reine organise sa « maison », et chose toute nouvelle, fait appel 
aux princesses pour l'escorter. La cour devient un royaume de « feminie » ou de belles jeunes femmes 
vertueuses reçoivent une éducation soignée. A la cour d'Anne de Bretagne, poètes et historiens sont estimés. 
Férue d'histoire, Anne confie à des érudits la charge d'écrire l'épopée (fort peu crédible) de son duché. Enfin 
elle fait travailler les artistes : le sculpteur Michel Colomb exécute le célèbre tombeau de François II et 
Marguerite de Foix qu'on peut admirer dans la cathédrale de Nantes, tandis que le peintre Jean Bourdichon 
réalise plusieurs portraits de la reine dont certains sont dans le célèbre Livre d'Heures commandé par Anne de 
Bretagne. Ce compte rendu est loin d’être exhaustif. Le lecteur intéressé peut se référer aux nombreuses 
publications d'Ouest-France et aux travaux du professeur George Minois dont Anne de Bretagne, paru chez 
Fayard, Annick PAUL 

John LAW, le génie de 1716 Conférence de Monsieur Nicolas Buat, 15 mars 2016 Parmi les figures qui 
peuplent notre roman national, John LAW y tient une place particulière. A la mort de Louis XV, son arrière-
petit-fils est trop jeune pour régner. Le système de LAW. Le duc d’Orléans, son cousin, gouverne en son nom. 
C’est la Régence. Les guerres du Roi Soleil ont épuisé le trésor royal ; les caisses sont vides ; l’argent ne rentre 
pas. Le Régent fait appel aux services de l’économiste écossais John LAW qui propose alors de remplacer la 
monnaie métal par de la monnaie papier. Fondé sur la confiance de l’échange, le « système » bénéficie d’un 
vrai succès d’estime mais qui ne dure pas. Le système, rapidement s’écroule. Le nom de John LAW reste 
attaché à jamais à ce qui est considéré comme un immense désastre financier ayant entraîné la ruine de 
nombreux déposants. Le scandale, connu comme la « banqueroute de LAW », jette l’opprobre sur son auteur 
qui n’eut, comme seul recours, que l’exil.C’est ce que retient l’histoire dans la plupart des manuels scolaires. 
Il n’est guère peut- être que Dury, dans son histoire de France (1877), qui trouve quelques vertus au système 
de LAW, lequel mérite sans doute mieux qu’un dénigrement systématique et sans nuances. C’est ce que 
propose Nicolas Buat dans le récent ouvrage qui vient de paraître aux éditions Les Belles Lettres : John LAW. 
La dette ou comment s’en débarrasser (Paris, Les Belles Lettres, collection « Penseurs de la liberté », 2015, 
263 p.). De l’Ecosse à la cour de France. L’ouvrage de Nicolas Buat a le mérite de remettre John LAW à sa 
juste place. Il vient de compléter le magistral travail réalisé par Edgar Faure en 1977 et jamais réédité. C’est 
plus qu’une biographie que propose l’auteur. Pour expliquer la pensée de Law et la replacer dans le contexte 
économique, social et théorique, il n’hésite pas à établir des comparaisons avec d’autres époques, même les 
plus récentes. De ce fait, le livre de Nicolas Buat constitue une mine d’information sur la vie de l’économiste 
écossais et son environnement. On y découvre la complexité des relations de la cour, des amitiés et soutiens 
comme des inimités les plus violentes. Le « système » y est décortiqué avec clarté et précision, permettent 
ainsi à l’auteur de démonter quelques mythes tenaces. Pour Nicolas Buat, John LAW est un précurseur génial 
des banquiers centraux de notre temps. De ce point de vue, l’ouvrage ainsi décrit est bien éloigné des images 
d’Epinal véhiculées par nos livres d’histoire, il en est tout le contraire. A l’aune de l’historien. En authentique 
historien, l’auteur invite le lecteur à dépasser le factuel pour mieux appréhender la manière dont la postérité a 
reçu l’œuvre économique et politique de LAW. Avec rigueur et objectivité, il inscrit son analyse dans la voie 
tracée par Joseph Shumpeter, le grand historien de l’analyse économique, qui place LAW au rang des plus 
grands importants théoriciens de la monnaie. Il est vrai que Nicolas Buat est dans son domaine de prédilection 
: l’histoire économique et sociale de l’Ancien Régime………. Yves Marion. Revue de la Manche Tome 58, 
fascicule 231 Janvier-février-mars 2016, - Actualité historique - Notes de lecture - 

 


